
Mot du Professeur Salim Daccache s.j., Recteur de l’Université Saint-Joseph à 

l’ouverture des 11èmes journées odontologiques de la Faculté de médecine 

dentaire, le 29 mai 2014 à 11h00.  

 

C’est avec une sincère joie que je réponds aujourd’hui à l’invitation de Madame le 

Doyen Dr Nada Naaman à la séance inaugurale de ces 11èmes journées 

odontologiques, clés des sciences, qui se tiennent dans le campus des sciences 

médicales et dont l’organisation logistique et la direction scientifique reviennent à 

notre faculté de médecine dentaire fondée en 1920 et qui fête l’année prochaine ses 

95 ans. J’avais vu, il y a 2 ans l’ampleur de ces journées qui se tenaient au  Campus 

des sciences humaines en espionnant (je n’étais pas recteur) la grande salle et en 

suivant certaines conférences animées par des photos et j’en étais ébloui. Cela 

m’avait fait comprendre que ce genre de chantier devait compter sur presque des 

surhumains et des gens qui ont des dents solides. C’est pourquoi laissez-moi vous 

dire ma haute estime à Madame le Doyen Dr Nada Naaman qui ne cesse de donner 

le meilleur d’elle-même, à tout moment et par ses ultimes compétences, pour que la 

Faculté soit toujours  pionnière et à la pointe du progrès. Toute mon estime au 

Comité organisateur de ces journées, à son Président Dr Yared et à  tous les 

membres de ce comité pour leur apport tant quantitatif que qualificatif. Laissez-moi 

aussi saluer de tout cœur et esprit, les doyens des Facultés de chirurgie dentaire 

arabe (Jordanie, Kuwait, Égypte et Syrie) et les doyens de l'Université arabe de 

Beyrouth et de l'Université libanaise avec leurs enseignants qui accompagnent cette 

manifestation, ce qui est en faveur d'un échange académique important entre les 

différentes Facultés et s’inscrit dans le cadre de la politique de l'Association des 

Universités Arabes, notre FMD étant le siège permanent de l'Association des 

Facultés de chirurgie dentaire arabe. 

Je suis sûr que cette manifestation scientifique qui a lieu une fois tous les 2 ans et 

toujours au printemps est devenue une tradition qui marque la science odontologique 

car elle regroupe les meilleurs des conférenciers internationaux et nationaux, avec 

l'appui de la mission culturelle de l'ambassade de France pour la participation des 

conférenciers français. De même, ces journées font avancer la science médicale et 

donnent à cette multitude de médecins dentaires, venus de partout, de partager leurs 

expériences et leurs pratiques concrètes et scientifiques. J’ai l’impression que cette 
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science est bien inductive car s’il y a une loi dans ce domaine, c’est à partir de ces 

interventions pratiques et répétées que les scientifiques peuvent généraliser, en 

construire des modèles et la mettre au point.  D’après le briefing qui m’a été fait 

avant ce congrès, j’ai compris que  la médecine dentaire est une science en pleine 

évolution qui profite pleinement de l'essor technologique et matériel ; il est donc 

indispensable pour le chirurgien-dentiste de se ressourcer régulièrement afin 

d'accompagner cette évolution. 

D’ailleurs, étant moi-même un patient parmi d’autres patients, donc invité à 

m’installer sur le divan du chirurgien-dentiste pour l’une ou l’autre intervention, j’ai pu 

me rendre compte récemment  à quel point cette science a pu évoluer depuis mon 

premier passage chez un dentiste il y a une trentaine d’années, où ce qui se faisait 

en 2 heures de temps se fait aujourd’hui en quelques minutes, sans parler de la 

qualité qui accompagne le travail du médecin dentiste. C’est pour dire que ces 

journées de partage et d’écoute, qui s’inscrivent dans la formation académique mise 

à jour, apportent une bonification et une plus-value sur le plan des traitements et des 

interventions, d’où le fait que ce congrès, avec sa grande envergure, ne peut  que 

renforcer la confiance des citoyens dans la dentisterie au Liban, et aux portes de l'été 

le tourisme médical, si déjà il y a une saison d’été, les dents des politiciens étant bien 

à découvert et aiguisés les uns contre les autres, partant de la poésie d’al-

Mutanabbi qui dit « Si du lion tu vois les dents ne crois pas qu'il sourit ». 

Chers Amis, je termine par saluer le Centre de soins de la Faculté de médecine 

dentaire de l’Université Saint-Joseph ainsi que tout autre Centre de soins faisant 

partie d’une faculté pour les soins de qualité prodigués à toute une catégorie sociale 

qui ne peut se permettre des traitements fortement coûteux surtout que les soins 

dentaires ne sont pas pris en charge  par beaucoup de sociétés d’assurance. C’est 

pour dire qu’une médecine universitaire, pour qu’elle obéisse à  sa mission, ne peut 

être qu’une médecine sociale et qui doit prendre en compte les plus démunis. Que le 

Seigneur de tout bienfait vous aide à réussir votre congrès et que nous soyons tous 

au service de la science qui mène vers le progrès et que Notre Liban soit toujours un 

phare de l’excellence ! 

________________________________________ 


